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  L’Afrique du Sud en essai 
clinique
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• Vaccins : la Chine assure avoir testé 
60 000 personnes.
Quelque 60 000 personnes dans plusieurs 
pays ont reçu des vaccins expérimentaux 
chinois contre le Covid-19 dans le cadre de 
quatre essais cliniques, a affirmé hier à Pékin 
un haut responsable gouvernemental, assu-
rant qu'aucun sujet n'avait ressenti d'effets 
indésirables. Aucun vaccin dans le monde 
n'a encore reçu d'approbation pour une 
distribution commerciale à grande échelle. 
Mais les autorités chinoises ont donné leur 
feu vert à une utilisation d'urgence pour 

certains de ces vaccins.

• Irlande et Pays de Galles reconfinent 
leurs populations. 
L’Irlande et le Pays de Galles vont devenir 
cette semaine les premiers territoires de 
l’Union européenne (UE) à reconfiner leurs 
populations. Toute la population irlandaise 
sera reconfinée à partir de mercredi soir à 
minuit pour six semaines, a annoncé lundi 
le Premier ministre, Micheal Martin. Le 
Covid-19 a fait au moins 1 852 morts en 
Irlande, selon les derniers bilans officiels. 
Le Pays de Galles sera quant à lui soumis à 
compter de vendredi à un confinement de 
deux semaines.

• Une nouveau coronavirus du porc sus-
ceptible d’infecter l’Homme. 
Des chercheurs de l’université de Caro-
line-du-Nord ont établi dans une étude, pu-
bliée le 12 octobre dernier dans les Actes de 
l’Académie des sciences américaine (PNAS), 
que le coronavirus responsable du syndrome 
de la diarrhée aiguë porcine, initialement 
découvert en Chine en 2016, pouvait se 
transmettre à l’Homme. Ce coronavirus, 
baptisé SADS-CoV, appartient à la famille 
des alphacoronavirus. Il a contaminé les 
porcs via les chauves-souris, comme le co-
ronavirus SARS-CoV-2, responsable de la 
pandémie actuelle.

Échos Covid
Rassemblés par CM

Le dernier bilan de la surveil-
lance épidémiologique délivré 
lundi par le Comité de pilotage 
(Copil) du plan de veille et de 
riposte contre l'épidémie à co-
ronavirus au Gabon reste un 
des plus rassurants quant à la 
tendance baissière observée dans 
notre pays.
" En matière de surveillance épi-
démiologique, sur 2 756 prélève-
ments effectués, nous avons en-
registré 3 nouveaux cas positifs, 
soit un pourcentage de 0,1 % ", 
indique le traditionnel commu-
niqué du Copil. Un chiffre très 
en deçà de ceux connus au plus 
fort de la crise. Confirmant ainsi 
la tendance baissière de l'évo-
lution de la pandémie au plan 
national. Ces données épidémio-

logiques qui ne relèvent que 3 cas 
en 72 heures, ont été recueillies 
dans la province de l'Estuaire, 
notamment à Libreville sur les 
2 718 prélèvements effectués. Le 
Copil n'a pas enregistré de cas 
de contamination au Covid-19 
sur les 38 prélèvements effectués 
à Lambaréné, dans le Moyen-
Ogooué.
Concernant la prise en charge, 
seules six personnes sont hos-
pitalisées et deux patients se 
trouvent en réanimation. Vingt-
deux cas ont été déclarés guéries 
et aucun décès n'a été enregistré 
durant ces trois derniers jours.
Depuis le début de la pandémie 
de coronavirus dans notre pays 
en mars dernier, sur 213 238 
prélèvements effectués au total, 
8 884 cas ont été diagnostiqués 
positifs (4,1 %) dont 8 452 gué-
ris (95,1 %) et 54 décès depuis 
plusieurs semaines.

Gabon : trois nouvelles contaminations 
sur près de 3 000 prélèvements

Cherolle MISSOUKI
Libreville/Gabon

  Bilan épidémiologique au 19 octobre 2020.

Ph
ot

o 
: D

R

DEPUIS l'annonce par le 
gouvernement, vendre-
di dernier, de l'allège-

ment des mesures de restrictions 
liées au Covid-19, certaines de 
ces décisions attisent la polé-
mique, notamment celle portant 
sur la réouverture des églises 
et mosquées. Des voix se font 
surtout entendre fustigeant les 
conditions qui encadrent ladite 
réouverture, à savoir : un seul 
jour de culte par semaine, les 
offrandes par voie électronique 
et l'interdiction de la commu-
nion. À ne pas oublier cependant 
: le non-respect de ces mesures 
est passible d’une amende de 
5 millions de francs CFA.
À mesure  que  s 'approche 
l'échéance du 25 octobre fixée 
par les responsables d'églises 

pour la réouverture de leurs 
lieux de culte, la tentation 
d'une confusion de genres est 
grande. En effet, de nombreux 
acteurs (syndicats et société ci-
vile compris) semblent s'invi-
ter dans le débat avec un malin 
plaisir. S'emmêlant parfois les 
pinceaux dans un but évident 
de susciter des tensions inutiles, 
qui n'ont pour seule volonté que 
de détourner le débat à des fins 
politiques, voire politiciennes. 
Au détriment de la santé des 
citoyens, la vraie cible de ces 
mesures de prévention contre 
la pandémie de Covid-19 prises 
par le gouvernement.
Cette attitude irresponsable peut 
s'avérer lourde de conséquences, 
tant sur le plan humain, éco-
nomique que social, dans ce 
contexte de crise sanitaire que 
connaît notre pays. Alors que 
les gouvernants attendent plutôt 
que les syndicalistes et autres 

mouvements de représentations 
sociales servent de relais pour 
porter auprès des populations le 
message suivant : ne pas baisser 
la garde, et maintenir un haut 
niveau de vigilance afin d'éviter à 
notre pays une nouvelle vague de 
contaminations au virus, comme 
cela se voit un peu partout à tra-
vers le monde.
Du coup, l'on est tenté de dire 
que si les syndicats ne peuvent 
s'investir de cette mission ci-
toyenne ou encore adopter une 
attitude constructive dans un 
moment aussi critique, qu'ils 
restent à leur place et laissent le 
gouvernement dans son rôle ré-
galien. Les choses sont pourtant 
claires : aux hommes de Dieu, 
l'Église et aux syndicalistes la dé-
fense des droits des travailleurs. 
Inutile donc de transformer l'une 
ou l'autre tribune en un champ 
d'expérimentation politique ou 
politicienne.

Gare au mélange de genres !

Sveltana NTSAME NDONG
Libreville/Gabon

Les mesures restrictives allégées, plutôt préventives pour les fidèles. 
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